
LE SAINT SACRIFICE 

Sœur Beghe 7 septembre 2024  

Mes très chers Enfants,  

Mon Ame est en peine parce que le monde marche vers sa perte. Les hommes ne tiennent aucun compte 
de Mon Enseignement, de Mes avertissements, de Ma Présence auprès d'eux. Dans l'ensemble, ils Me 
méprisent, Me rejettent et Me délaissent. Mes prêtres même sont nombreux à ne plus Me connaître et Je 
suis seul, laissé seul en Mon Agonie, laissé seul dans Ma Passion et abandonné sur Ma Croix. Ma Mère, 
saint Jean, les saintes femmes ne M'ont pas abandonné, ils M'ont assisté, ils ont recueilli mes dernières 
paroles et Ma Mère M'a reçu sur ses genoux à Ma descente de la Croix. 

Mes très chers Enfants, soyez nombreux à M'assister, à ne pas M'abandonner, à rester avec Moi. Je suis 
toujours sur la Croix, tout au long de la vie du monde parce que, à chaque sainte Messe, Mon Sacrifice est 
renouvelé. A chaque sainte Messe, Je M'offre à Mon Père céleste pour le pardon de l'humanité, le vôtre, 
et si vous assistez à la Messe comme les saintes femmes et comme saint Jean ont assisté à Ma Crucifixion, 
vous entrerez en Mon Ciel à la fin de vos jours. 

Les Miens n'ont pas ri, ni bavardé pendant ces 3 heures de grande souffrance, non, ils étaient tendus vers 
Moi, priant et pleurant, et Me contemplant parce que, oui vraiment, cette heure était poignante et si 
impressionnante. Le ciel s'est assombri, la nuit est tombée sur la terre, le rideau du Temple s'est déchiré 
de haut en bas, des tremblements de terre ont fendu les rochers, des tombeaux se sont ouverts, et l'effroi 
a saisi tous ceux alentour. Le centurion et les gardes saisis d'une grande frayeur dirent : "Vraiment cet 
homme était le Fils de Dieu" (Mt 27, 54). 

On ne brisa aucun de Mes os de même qu'on ne brisait aucun des os de l'agneau de la Pâque juive : J'étais 
vraiment l'Agneau pascal, crucifié et offert pour le rachat de tous les hommes. 

Pensez à cela, méditez cela à chaque messe et sachez qu'à l'autel le Saint Sacrifice se reproduit, identique. 
C'est le même Sacrifice, c'est la même offrande à Mon Père céleste, c'est le même don de tout Moimême 
que Je ne cesse d'offrir par les mains du prêtre qui, à l'autel, est un autre Christ, l'unique Christ, Moi, le 
Seigneur Jésus. Il dit bien "ceci est Mon Corps, ceci est Mon Sang", il ne dit pas autre chose et, sur la 
Croix, J'ai achevé de Me vider de Mon Sang. La dernière goutte fut celle de Mon Sacré-Cœur, percé par la 
lance, qui, avec l'eau, montrait combien Mon Sacrifice était l'enfouissement de tous les péchés du monde, 
leur pardon, leur nettoyage. Oui, par Mon Sacrifice et par le sacrement de baptême, Je rends toutes les 
âmes blanches et belles, pures et nobles, et certains saints l'ont gardée telle, immaculée et sanctifiée.  

Soyez saints, Mes très chers Enfants, soyez vigilants, soyez sur vos gardes car le Malin rôde et aucun 
homme n'est à l'abri. Il est un insinuateur, un menteur, un roublard, un voleur, un assassin. N'ayez jamais 
confiance en lui, s'il vous promet la richesse en échange de votre personne, sachez qu'en enfer vous serez 
infiniment, totalement, misérablement pauvre. La richesse qu'il vous promet ne vous suivra pas en enfer 
où vous serez dépouillé de tout, de vos biens, de votre personnalité, de votre corps car les damnés 
n'auront pas part à la Résurrection Générale des corps. La Résurrection des corps est une immense grâce 
et le Seigneur, le Saint des saints, vous a montré le chemin qu'il faut suivre pour avoir part comme Lui à 
toutes les grâces célestes. 

Mes enfants, ne manquez plus la messe du dimanche, les Commandements de Dieu vous y obligent : "Le 
jour du Seigneur garderas, servant Dieu dévotement." Le Jour du Seigneur est le dimanche et c'est ce jour 
qu'il vous faut garder. Le samedi soir n'est pas le dimanche et les Commandements de Dieu ne peuvent 
être modifiés par l'homme. 

Aimez Dieu, obéissez-Lui, désirez-Le, adorez-Le. Je vous bénis, Mes chers Enfants, Je vous aime et Je vous 
veux saints. Au Nom du Père, du Fils et du Saint Esprit. Ainsi soit-il.  

Votre Seigneur et votre Dieu 

-- 


